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•  CABINET en bois Uni noyer

e  MODELES 8 LAMPES 
haut-parleur: 12"

•  Une bande à ondes ordinai­
res . . . une à fréquence mo­
dulée . . .

•  Phonographe automatique

bras de•  Cristal sensible
reproduction léger . . .

•  Espace de chaque côté ser­
vant de discothèquem

Superbe cabinet aux Hynes modernes 
5 utilités réunies en un seul meuble

*29950Venez l’entendre 
aujourd’hui même

Allocation raisonnable pour votre appareil actuel

I aVPaiements faciles si désiré 
selon les dispositions de 

la loi provinciale.

L i m i  T i c

mezzanine (DeMontigny)
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ADMINISTRATION GENERALE: Gilles Potvin

S O P R A N O S :

MICHELLE BONHOMME 
MARIE-JOSE FORGUES 
GISELE PHANEUF

T E N O R S :
JEAN-PAUL JEANNOTTE 
ANDRE ROUSSEAU

B A R Y T O N S :

FERNAND MARTEL 
FERGUSON MACKENZIE

B A S S E S :
YOLAND GUERARD 
JOSEPH ROULEAU

P I A N I S T E S :
• GISELE SALMEJEANNE LANDRY 

GERALDINE LAVALLEE * SAMUEL LEVITAN

FRANCIS COLEMAN, directeur musical 

NOEL GAUVIN, metteur en scène 

GUY GAUCHER, décors et costumes

T H E A T R E  D E S  C O M P A G N O N S  N O V E M B R E  M I L  N E O F  C E N E  Q U A R A N T E - N E U F



C O U R T O I S I E  DE

V O L C A N O  L I M I T E E
Manufacturiers

FOYERS MECANIQUES
FOURNAISES —  RECHAUDS

BRULEURS A L'HUILE

Montréal743, rue DE LA MONTAGNE

Hommages de
Chez votre épicier, demandez 

les excellents produits de

JOUBERTJ J .
Pesdef Bros Ltd. & 0più, Minutée

APPROVISIONNEMENTS

Epiceries —  Viande —  Etc.

•  CATSUP

•  OLIVES

•  SOUPES

•  MARINADES

•  CONFITURES

•  MAYONNAISE

•  FEVES AU LARD

968, OUEST RUE NOTRE-DAME 
PLateau 8301

TAIon 7288
Salons mortuaires modernes

BED. GDDIN Lit! Canadienne de Carrelage Ltee
Directeurs : J. JOLY et J. ADAMS

TUILE, MARBRE, TERRAZZO

I l l

Conseiller municipal

Directeur de Funérailles
Tuile d'Asphalte et de Caoutchouc Vîtrolîte, etc.

FAlkirk 3571518-28 est, rue RACHEL 37 ouest, rue JEAN-TALON Montréal



AiMmi-Pna-nM.
Au m om ent de sa fo rm ation , l'O p é ra  M in u te  s'est 

tracé  une ligne de condu ite  bien dé fin ie  e t c 'est bien 
son in ten tion  de la suivre le plus possible. Ceux qu i ont 
fondé  la nouvelle com pagnie é ta ien t convaincus qu 'a u ­
cune survie n'est possible à moins de suivre une voie 
dé term inée e t n'en p o in t sortir. L 'O pé ra  M inu te  se 
propose donc sim p lem ent de présenter des oeuvres du 
répe rto ire  ly rique  que l'on n'entend que rarem ent pour 
diverses raisons. Les opéras choisis ne com prendron t 
qu 'un nom bre lim ité  d in te rprè tes e t les oeuvres seront 
chantés dans des pe tits  théâtres avec accom pagnem ent 
de deux pianos ou encore d ’un orchestre de cham bre.

A-<¥iew-a;ul
The ach ievem ent o f the M inute  O pe ra  lies not in its 

reperto ire , o r in its perform ance, b u t the idea behind 
its fo rm a tio n  and the way these f irs t princip les have 
been m a in ta ined . I t  is the firm  b e lie f o f those who 
founded the group , th a t these ideals are the  most im ­
p o rta n t fa c to r, and th a t the group 's  very existence 
depends on th e ir  m aintenance. The plan o f the  M inute 
O pe ra  is s im p ly to  approach works suitable to  p ro ­
ductions in small theatres w ith m odest resources in 
settings, and which can be adequa te ly  represented by 

tw o pianos.

These se lf im posed lim ita tions g ive  the  g roup  its 
cha racte r and fo rce . A t  one stroke i t  calls the  tune fo r 
fu tu re  productions, and perm its the M inu te  O pe ra  to  
present itse lf to  the pub lic  in its very f irs t p roduc tion  
w ith  all its aims and methods c learly  exposed and 
established. The fram e is to  remain the  same, even if  the 
p ic tu re  changes and a w ide va rie ty  o f works are under­
taken in the fu tu re .

Le p rem ie r spectacle, qui com prend tro is  courts 
opéras en un acte  chacun, de M on teve rd i, M ozart e t 
W o lf-F e rra ri donne une idée assez exacte de la form ule 
de l'O p é ra  M inu te . Le groupe n'a aucune a m b itio n  s tr ic ­
tem en t professionnelle, même si les artistes qu i prennent 
p a rt aux spectacles so ien t très connus dans les m ilieux 
artistiques canadiens. En réalité, l'O p é ra  M in u te  est une 
coopéra tive , puisque personne ne re ço it de  cachet, ou 
salaire fixe, mais bien une pa rtie  des revenus. Les mem­
bres du nouveau g roupem en t restent convaincus que 
l'O pé ra  M in u te  n 'en tre  pas en concurrence avec les 
sociétés d 'o p é ra  dé jà établies. Au con tra ire , il est à 
espérer que l'O p é ra  M inu te  a idera à acc ro ître  la popu­
la rité  des belles oeuvres du répe rto ire  d o n t la p résen ta­
tion  lui sera tou jours in te rd ite , de par sa cons titu tion .

Faire conna ître  les oeuvres nouvelles e t les opéras 
rarem ent joués, p répa re r un rép e rto ire  p rop re  à intéres­
ser les jeunes auditeurs, fa ire  connaître  l'opéra  dans les 
pe tits  centres, sont au tan t de choses qu 'il sera peu t-ê tre  
possible de réaliser dans l'avenir.

In a hum ble and sincere manner, the M in u te  O pera  
to  am ateur standards in the  trues t and bestaspires

sense o f the  te rm . The fa c t th a t a lead ing group o f
young C anad ian artists have con trib u te d  th e ir  services 
to  fo rm  the in it ia l organ ization, does no t a lte r these 
precepts. The paradox has been to  keep the M inute 
O pe ra  in its o rig ina l concep tion  and to  check "va u ltin g  
a m b itio n ." The coope ra tive  venture and en tire ly  non­
p ro fit  nature o f the  work speaks fo r  itself, and is an 
am ple tr ib u te  to  those concerned in any way w ith  us.

L 'O pé ra  M inu te  espère ap p o rte r par là sa m odeste 
con tribu tion  au déve loppem ent des arts au Canada.

O ld  operas fo r  new audiences, and new works fo r 
established opera goers, children's p roductions, pe rfo rm ­
ances in com m unities where operas may have never been 
seen before, the  crea tion  o f C anadian works, add itiona l 
stage experience fo r  our younger artists, all lie d ire c tly  
ahead if  the  aims o f the M inute  O pe ra  are no t be trayed. 
The work o f  o th e r local groups is in this way le ft  untouch­
ed, and w ith o u t any p re ten tion  o f riva lry . The M inute  
O pe ra  must have its own standards and m edium . O ur 
f irs t aim must be to  remain in this scope, and to  be a 
b i-lingual com pany. O u r f irs t d u ty  must be to  en te rta in .
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BASTIEN ET BASTIENNE, (K. 50) W. A. MOZART 

(1768)
LE SECRET DE SUZANNE E. WOLF-FERRARI 

(1909)Opéra-comique en un acte Intermezzo en un acte

Bastienne José Forgues, soprano
(N. Y. C ity  Opera Co.)

.... Yoland Guérard, basse
(Variétés Lyriques)

Jean-Paul Jeannette, ténor
(Variétés Lyriques)

Le comte Guy Fernand Martel, baryton
(N. Y. C ity  Opera Co.)

Gisèle Phaneuf, soprano

Gaston Dauriac
(artiste invité)

Colas La comtesse Suzanne 

Jules grôle muet)
Bastien

ADMINISTRATION GENERALE: Gilles PotvinINTERMISSION 15 MINUTES

LE COMBAT MISE EN SCENE:C. MONTEVERDI 
(1926)

Noël Gauvin
(Combattimento di Tancredi e Clorinda) DIRECTION MUSICALE: Francis Coleman 

DECORS ET COSTUMES:

PIANISTES:
Guy Gaucher

Jeanne Landry 
Rollande Lefebvre 

Marguerite Prud'homme

Le Récitant 

Clorinde ..
Jean-Paul Jeannette, ténor 

Michelle Bonhomme, soprano 

Françoise Sullivan

........  André Rousseau, ténor

James Ronaldson

Tancrède
Les décors et costumes de l'O péra M inute ont été 

réalisés aux ateliers des Compagnons.

L'Opéra M inute remercie les planistes Gisèle Sa! 
me, Géraldine Lavallée, et Samuel Levitan pour 
leur précieux concours.-

Chorégraphie: Françoise Sullivan

INTERMISSION 15 MINUTES

A  l'entr'acte nous vous suggérons l'un des délicieux breuvages . . .

6761, ST-HUBERT 

CAlumet 7616
Pa u L:E

30CKFISflH 0 BACHELIER
"Un meilleur breuvage" EN ST-JEROME 

330, ST-GEORGES 

Tel. 171

C O N S U L ? ^
,1»

"4L•  Nectar Mousseux •  Bière d'Epinette •  Cream Soda •  Orangeade •  Dry Ginger Ale Sainte-justinL



Le plus chic restaurant français au Canada

mttetoi
1521, rue de la Montagne Léo Dandurand, Prés. MA. 7525

Paul-A. Pinard
Le plus grand magasin de MEUBLES 

du Nord de la Ville

Panada Flouring Co. Ltd.
Manufacturiers de 

planchers de bois dur
Ameublement de maison au complet 

Tapis, jouets, etc.

4 1 79, rue Saint-Denis 1304, ave. Beaumont ATIantic 4706BEIair 2813

Donnez le goût du Beau à la Jeunesse Canadienne

encouragez

L E S  A M I S  V E  L ’ A R T
qui donnent un idéal à vos entants

Sière social: 3815. rue Calixa-Lavallée Montréal

Librairie J.-A. Pareil Alfred Lambert
Articles de classe pour tous 

du cours scolaire
degréses Fabricants :

CHAUSSURES — CAOUTCHOUCSEN GROS SEULEMENT

Siège social : 50 ouest, rue ST-PAUL5200, rue St-Hubert DOIIard 2413



NOTES SUR LE PROGRAMME

donné par le gu e rrie r chré tien à la guerriè re  paienne 

q u ’il a im a it e t q u 'il ne reconnaît qu 'à  l'in s ta n t de la m ort, 

lui o ffra ie n t une suite de contrastes où se plaisaient 

aussi bien son génie musical que son génie d ram atique . 

C  est fo r t  p robab lem en t la prem ière fo is que ce tte  

oeuvre ém ouvante est chantée en A m érique.

BASTIEN ET

BASTIENNE (K. V. 50) W. A. MOZART (1768)

C e tte  charm ante pastorale m arque vé rita b lem en t 

les débuts au thé â tre  du jeune M ozart, car son prem ier 

opéra La Finta Semplice, n 'ava it pas é té  joué. Bastien 

e t Bastienne lui fu t  com m andé par le d o c te u r A n ton  

Messmer, en 1768, alors que M ozart n 'ava it que douze 

ans. La prem ière eut lieu en o c to b re  1768, sous sa

propre  d irec tio n , dans le ja rd in  d 'é té  de Messmer, à 

Vienne. L 'ac tion  est une parod ie du Devin du V illage, 

d o n t J .-J . Rousseau é c riv it le liv re t e t I
Le Secret de Suzanne Wolf-Ferrari (1909)

a musique en

1752. La bergère  Bastienne est délaissée par le berger 

Bastien. Le pseudo-m agicien Colas lui conseille de fa ire

Livret de Golisciani

Le Secret de Suzanne, é c rit en ita lien , fu t  cependant 

présenté pour la prem ière fois dans une version alle­

mande, à l'O p é ra  de M unich, en 1909. Il fu t  chanté 

par la suite en ita lien  au M é tro p o lita n  de New-York en 

puis repris en 1912 avec G e ra ld ine  Farrar e t 

A n to n io  S co tti. Le rôle de Suzanne fu t  plus ta rd  chanté 

avec grand succès par Lucrezia Bori e t Frances A ida .

la coque tte  pour reprendre le coeur de l'in fidè le , et 

plus, lui donne une consulta tion agrém entée d 'une scène 

de m agie. Les deux amants se réconc ilien t e t to u t le 

monde chante sa jo ie  au te rze tto  fina l.

en

191 I

L 'in tro d u c tio n  est très courte  mais 

Beethoven en a 

m ent de l'H é ro ïqu e .

remarquons que 

repris le thèm e dans le p rem ier mouve-

Le com te  G uy est déc idém en t jaloux de 

femme, Suzanne. Un jour, en a rrivan t chez lui, il sent 

I odeur du ta b a c  e t c ro it im m éd ia tem en t à la v is ite

son absence. Il fa it  une

sa jeune

»

d'un au tre  homme pendant 

scène a sa fem m e, qui fina lem ent, le persuade de re tou r­

ner à son cercle. Il fe in t de p a rtir  mais en réa lité  

cache près d une fenêtre . Suzanne allume une c ig a re tte

LE COMBAT Claudio Monteverdi (1626)

se

"Le C o m b a t de Tancrède e t C lo r in d e " est une

oeuvre unique qui, dans l'h is to ire  de la vie de M on te ­

verd i, se place à m i-chem in entre O rphée e t Le C ouron ­

nem ent de Poppée. L 'ex traord ina ire  chercheur vou lu t 

1926, te n te r une expérience en m e ttan t en

e t le com te  rev ien t sentant l'odeu r du tab ac  plus q 

jamais. Suzanne tie n t

ue

sa c ig a re tte  de rriè re  son dos e t 

main, le com te se brûle. Il est quand 

même ravi de connaître le fameux secre t de sa femme.

lui saisissant la, en

musique un

épisode de la Jérusalem Délivrée du Tasse. Le com bat Tous deux a llum ent une c ig a re tte  e t chan ten t leur joie 

dans le duo fina l:nocturne de Tancrede e t de C lo rin de  e t le baptêm e Tout f in i t  en fum ée ".
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EN S CÈ NE  DANS

DE MODÈRES

A PARTIR DU 22 NÜVEMHRE



BEIair 2849

J.-E. Landry, Enrg.Dr Gaston Bernard
MARCHAND EN GROSChirurgien-Dentiste

Fruits, Légumes, Thé et Café 
Spécialité: Patates

780 est, boul. Saint-Joseph FR. 3685 351 est, Notre-Dame Montréal

NOTRE DEVISE

HOMMAGES
SATISFACTION GARANTIE

BIBEA U B FRERES
LIMITEE

Alfred ALLARD
BIJOUTIERS

près.

Biscuits - Gâteaux - Tartes

1257 est, rue STE-CATHERINE AMherst 580U 235 ouest, rue LAURIER :;:CRescent 2 167

LE PIANO WILLIS EST LE PIANO OFFICIEL DE L'OPERA MINUTE. 

POUR TOUS RENSEIGNEMENTS CONCERNANT LES PIANOS

W I L L I S
ADRESSEZ-VOUS A M. ROBERT PARADIS,

W IIIL IL IIS  &  C € L T D .#

angle STE-CATHERINE ET DRUMMOND PLateau 9526
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LE PLUS GRAND MAGASIN ENTIEREMENT

DEDIE A LA FOURRURE A MONTREAL

787 est, MONT-ROYAL C H errier 3161


